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site Mémoire des hommes 
 
  

Lʼécran présente deux pages du JDM, le recto numéroté est à droite, 
le verso visible à gauche nʼest pas numéroté. 

 

 
   Compte tenu des annexes hors texte, la correspondance entre le n° de page et le n° de 
feuille de la visionneuse nʼest pas constante. Les chiffres en rouge servent de repères. Par 
exemple ces deux pages sont répertoriées ainsi :  
     
   la page gauche (36) – 45, la droite  36 – 45. 
 
Ne sont reproduits que la description des mouvements des unités et le total des pertes. Les 
informations nominatives nʼont pas été transcrites (décorations, citations, mutations, pertes) 
sauf exception. Dans le JDM, seules figurent des décomptes nominatifs des victimes avec 
quelques rares récapitulations. Les tableaux des pertes quotidiennes ainsi que les 
commentaires sont de lʼauteur de cette transcription à partir des listes nominatives. Les 
abréviations et majuscules  sont fidèles au texte du document original  autant que faire se 
peut. Les fonds de cartes et photographies ont été ajoutées. 
 
 
 Toutes les unités         

http://bit.ly/1J9ZTXD 
  
JMO du 44ème 
http://bit.ly/1HZOeNW 

 
 
Crédits Images 
http://fr-be.mappy.com/-/0/M2/THome/N0,0,4.66007,49.47972/Z8/ 
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http://centenaire.org/fr/la-mission/la-mission-du-centenaire 
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Montagne de Reims 
 
 

16 juillet 1918  
 (1) - 4 Le 16 au point du jour, le 44ème se porte dans la région de Chouilly, dans celle 
des Bois au Nord dʼHauvillers, TC à lʼOuest de St Imoges. 
  Un Bataillon à la cote 266. 
  Deux Bataillons au carrefour au Sud de lʼÉtang des Centaines. 
  Lʼordre dʼopérations pour la journée du 16 ordonne la relève du 408/3, établi sur la 
2ème position, dans la forêt de Courton, par le 44è dès la tombée de la nuit. 
  Ordre est donné aux Bataillons de se mettre en route respectivement à 18 h 30, à 
20 h et à 21h. 
  À 19 h 14, reçu message de la 120è DI que lʼennemi sʼest infiltré dans le bois de 
Courton. 
  Le bataillon de tête du 44è (Arlabosse) est en route et doit sʼinstaller dans les Bois 
de Sarbruge pour y attendre lʼheure de la relève. 
  À 19 h 30 le bataillon débouche dans le Bois de Sarbruge, il aperçoit les boches 
sʼinfiltrant dans la vallée de lʼArdre et reçoit des coups de fusil partant de la lisière Est 
du bois. Le chef de bataillon déploie son bataillon face au Nord sur la croupe à 
lʼOuest de Nanteuil et devant le village, arrête la progression ennemie et protège le 
repli des batteries (groupe Joannès) établies au Nord de Nanteuil. 
 
 
( 16 juillet 1918 ) 
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 2-5 Le colonel Cdt le 44è sʼest mis en route à 19 h 30 au carrefour 260, il a 
connaissance des événements il se rend au PC de la 120ème DI ; il est évacué (sic); 
il assiste au déploiement de son bataillon de tête et lui donne lʼordre de tenir jusquʼà 
lʼarrivée des autres bataillons en couvrant ses flancs. 
   Le 3eme bataillon (Orcel) sʼest mis en route dès réception des renseignements de 
la 120ème. Il reçoit lʼordre : de prolonger vers la droite le bataillon de tête, dʼoccuper 
le village de Nanteuil et la croupe de la cote 207 et de chercher la liaison avec les 
éléments de la 120ème. 
   Le 1er bataillon, b. de queue  (Vincendon) mis en route dans les mêmes conditions 
que le précédent, reçoit lʼordre de couvrir le flanc gauche du bataillon de tête dans 
les bois de Courton et dʼentrer en liaison, à gauche, avec les éléments du 35ème RI 
qui se sont portés en avant. 
 
Situation le 16 au soir (Voir croquis)  ci-dessous 
 
   À 22 h le dispositif est réalisé à droite, à gauche les difficultés quʼoffrent les bois et 
les taillis ne permettent pas de réaliser la liaison effective entre les unités. Lʼennemi 
continue à sʼinstaller vers le Sud dans le Bois de Courton. Les patrouilles sont 
signalées jusque dans le Bois de Sarbruge, vers la route de Fleury-la-Rivière. 
Recherchée toute la nuit la liaison nʼa pu être établie à gauche entre les éléments du 
44ème et ceux du 35ème. 
  Le Lt Berger est évacué. 
   
Les pertes de ce jour. 
 
 
 
 

 
 
 
 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
16 juillet 3 9   
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(16 juillet 1918) 

 
 

LE BOIS DE COURTON 
 
17 juillet 1918   (3 ) – 6    
  Le 17 à 6 h 30, ordre au bataillon de gauche de porter une Cie en avant pour établir 
la liaison entre le droite du bataillon de droite du 35ème  et la gauche du bataillon du 
Centre. 
  À 11 h la liaison est effective entre le 44ème  et le 35ème, mais elle nʼa pu être établie 
entre le bataillon de gauche du 44ème et le bataillon du Centre : la Cie envoyée en 
soutien sʼest heurtée sur sa droite à une ligne extrêmement solide à environ 300 
mètres au Sud du rentrant du Bois de Courton. 
  La liaison recherchée par reconnaissance entre les bataillons de gauche et du 
centre du 44ème est enfin établie, encore celle-ci se heurte-t-elle aux éléments 
avancés et aux patrouilles de lʼennemi qui fait preuve dʼactivité. 
  Sur le front du Bataillon du Centre, la ligne est fixée, lʼennemi est à environ 100 
mètres avec certains points de friction où quelques mètres à peine séparent les 
adversaires. 
 

 
 
   À 11 heures lʼordre est donné au bataillon de gauche de porter en avant une 2ème 
compagnie avec mission dʼétablir la liaison entre les deux bataillons. Le Cdt 
Vincendon prend le commandement du secteur de gauche. 
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(17 juillet 1918) 
   À 17 h 30 à la suite de patrouille ennemies qui cherchent à sʼinfiltrer, une attaque 
se déclenche 3 - 6 – engagement extrêmement vif – une contre-attaque intervient : à 
18 heures notre ligne reste intacte. 

 
  À 18 heures ordre est donné de passer à lʼattaque de la position ennemie. La Cie 
du bataillon de gauche nʼa pu encore faire sa liaison, lʼattaque ne peut être exécutée. 
Dès le 16 à 10 heures, lʼAC (Artillerie de campagne) de la 120ème DI, les 108 et 109 
lourd, se sont mis à la disposition du colonel Cdt le 44ème et aveuglent sans relâche la 
lisière Est du Bois de Courton et la corne au N-O de Nanteuil sans pouvoir intervenir 
sur la ligne principale de résistance ennemie en raison de la proximité des 
adversaires. 
  La lutte dʼinfanterie est tellement active que le 18 au lever du jour seulement la 
liaison effective à travers les taillis, peut être établie entre les éléments du bataillon 
de droite et du bataillon du Centre. 
  On passe à la préparation de lʼattaque. 
 Situation de la ligne au 18 au lever du jour. 

 

 
          1er Bat Vincendon             2ème Bat Arlabosse           3ème Bat   Orcel  
                 Réserve 1er Bat     1 Cie du 60ème RI         1 Cie du 3ème Bat 

  
(4) -7 Bataillon de droite occupe la lisière de Nanteuil et la croupe au N-O jusquʼà la cote 
207, liaison à droite avec  le 38ème RI. 
  Bataillon du centre occupe la lisière du Bois de Courton à lʼouest de Nanteuil et fait face à 
lʼennemi à lʼintérieur du taillis. 
  Bataillon de gauche fait face à lʼennemi à lʼintérieur du taillis assure la liaison à 
gauche avec le 35ème RI. 
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 (17 juillet 1918) 
  Chaque bataillon à lʼexception du bataillon du centre a une Cie de réserve. 
  Le bataillon Françon du 60ème RI à la disposition du colonel Cdt le 44ème RI sʼest 
porté dans la région du bois de Sarbruge. Une Cie est mise comme réserve à la 
disposition du bataillon du centre. 
Situation de lʼennemi.  
    Il occupe : 
Le rentrant du Bois de Courton - Ouest de Nanteuil ; il a établi une forte résistance 
dʼun kilomètre au milieu de taillis ; les lisières Est du Bois de Courton ; la vallée de 
lʼArdre et le Bois Liberty. 
  Des éléments et des mitrailleuses sont sur la croupe 207 au Nord de Nanteuil. 
Pertes de ce jour. 

  
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

17 juillet 5 38 1  
 

 
     Le Bois de Courton – juillet 1918 
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Opérations du 44ème RI au Sud-Ouest de Reims – juillet 1918 
 
 

 
 
 

(Ne pas confondre Nanteuil-la-Forêt au Sud-Ouest de Reims (51480) dans la Marne 
et Nanteuil-la-Fosse 02880 situé au Nord-Est de Soissons dans lʼAisne.) 
 
 
 
 
 
18 juillet 1918 4 – 7   
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  Lʼordre dʼopérations de la 14ème DI pour la journée du 18 prescrit aux éléments en 
ligne dʼentamer le mouvement en avant par infiltration. 
  Le 44ème RI à la droite de la DI doit réduire la poche faite dans nos positions en 
faisant tomber le centre de résistance au centre de sa ligne (rentrant du Bois). 

Ordre donné 
  1  – Bataillon de droite : pivoter sur la gauche et réduire la poche en délogeant 
lʼennemi de la cote 207 (Plan au 1/50.000° - non joint) 
  2 – Bataillon de gauche : couvrir en direction du Nord le flanc droit du 35ème RI qui 
se porte sur la 2ème position ; (5) – 8 maintenir la liaison effective avec le bataillon du 
centre du 44ème RI ; participer par une Cie à lʼattaque du centre de résistance 
ennemi. 
3 – Bataillon du centre : réduire le centre de résistance du rentrant du Bois de 
Courton et lier son mouvement en avant à celui des bataillons de droite et de gauche. 
4 – Bataillon de réserve (60ème) stationne dans les bois de Sarbruge : 1 Cie à la 
disposition du bataillon du centre du 44ème RI, comme réserve , avec les deux autres 
compagnies sʼavancer en direction du N-E pour étayer la soudure des 44ème et 25ème 
RI et éventuellement pousser en avant. 

Exécution 
  Le bataillon de droite occupe sans grosses difficultés carrefour Est de la Ferme 
St Denis – corne Est du Bois de Courton à lʼOuest de Nanteuil. Les éléments 
ennemis occupant cette région sont réduits ou sʼenfuient dans les bois de Courton, 
pris à partie par nos feux de mitrailleuses. À 15 heures le mouvement est terminé. 
  Le bataillon de gauche progresse dans le bois de Courton en liaison avec le 35ème 
RI, débordant au N-O le centre de résistance ennemi. 
  Lʼattaque du centre de résistance est fixée pour 14 h 45. Un retard regrettable du 
bataillon de gauche de fait échouer. 
  Elle est reprise à 16 h 40 par 18 sections, dont 14 en ligne au milieu dʼun taillis 
inextricable où les engins de tranchée ne peuvent être utilisés, cʼest la lutte au fusil et 
à la baïonnette. 

 

 
 

  Une heure est nécessaire à nos hommes pour franchir les 100 mètres qui les 
mènent au contact, sous une 5 – 8 fusillade  qui ne faiblit pas et dans un taillis où les 
balles ont fait un système complet dʼabatis.  
  La gauche de lʼattaque est retardée par une attaque ennemie qui se produit 
simultanément. 
  À 17 h 25, la fusillade ennemie faiblit, mais des trous se sont produits dans notre 
ligne, les sections de réserve sont engagées et la ligne se reporte en avant. 
  
 
 
 
 
(18 juillet 1918) 
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 A 18 h un dernier effort porte les assaillants sur la ligne ennemie où sʼengage un 
combat à la baïonnette : 200 cadavres restent sur le terrain, 90 prisonniers valides 
tombent entre les mains de nos hommes avec un matériel de mitrailleuses dont 25 
sont dénombrées. 

 
 
  Pendant toute lʼaction lʼartillerie de la 120ème DI – lʼArtillerie Lourde, 108 et 109 nʼont 
cessé de pilonner le lisière Est du Bois de Courton où sont installées les réserves 
ennemies. 
  Les prisonniers faits appartenaient à deux régiments le 82ème et le 167ème. Tous les 
officiers ennemis ont été tués ou blessés, parmi eux, en major. 
  La soirée et la nuit du 18 ont été employées à sʼinstaller sur la lisière du bois et à se 
reconstituer pour le combat du lendemain. 
 
Les pertes nʼont été dénombrées que le lendemain et figurent ainsi à la date du 19 
juillet 1918. Le bilan est reproduit ici pour mémoire : 
  

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
18 juillet 27 94 2  

 
 
19 juillet 1918 
  Lʼordre dʼopérations de la 14ème DI, pour la journée du 19 prévoit de continuer 
lʼattaque jusquʼà la conquête entière de la 2ème position et de réduite complétement la 
poche entre Courton-Ruines et Pomey. 
   Le 44ème RI, à droite du dispositif, agit  avec mission dʼentrer à droite en liaison 
avec (6)-9 les unités de la 120ème DI.  

Ordre donné 
  1°/  Bataillon de réserve (60ème RI)  se porter en direction du N-O sur la 2ème 
position, couvrir à gauche le flanc du 35ème RI, occuper la 2ème position et entrer en 
liaison avec le 408ème RI (120ème DI) – lancer des reconnaissances en avant de la 
2ème position et ne sʼengager que si lʼennemi résiste faiblement. 
  2°/  Bataillon de gauche : se porter en avant en direction du Nord – couvrir le flanc 
droit du bataillon du 60ème RI – nettoyer les Bois de Courton à lʼOuest du ruisseau, 
pousser la marche en avant jusquʼà entrer en liaison avec le 408ème RI.  Le 
mouvement terminé sʼétablir  en soutien du Bataillon  du 60ème RI à lʼEst de la crête 
de la 2ème position. 
   3°/  Bataillon du Centre : nettoyer le Bois de Courton à lʼEst du ruisseau et de 
lʼétang – sʼétablir sur les lisières Est du bois. 
  4°/   Bataillon de droite : maintenir la liaison avec les éléments de la 120ème DI – 
barrer la vallée de lʼArdre (Voir croquis).       
                                            
   
 
 
 
 
 
 
(19 juillet 1918) 
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            Vincendon    1/44 
            Bat. Françon  1/60 
         
         
 
              Arlabosse   2/44 
 
 
 
                       Orcel   3/44 

 
 

 
6 – 9 Exécution 

  Les mouvements des bataillons sʼexécutent sans difficulté : les éléments ennemis 
poussés par nos éléments refluent vers lʼOuest sans se laisser accrocher, ils laissent 
entre nos mains quelques prisonniers. 
  À 14 h la poche est réduite et la 2ème position occupée. 
  Les reconnaissances poussées vers lʼOuest sont accueillies par des feux nourris de 
mitrailleuses. Lʼennemi déclenche des barrages sur la 2ème position et nous cause 
des pertes. 
  Ordre est donné dʼarrêter la marche en avant, tout en maintenant lʼennemi en 
haleine et de sʼorganiser. 
En résumé le 44ème 
1/. Se portant en avant pour une relève, dans la soirée du 16 juillet, a arrêté la 
progression de lʼennemi qui venait dʼenfoncer nos lignes, et progressant  de 3 
kilomètres menacent dʼarriver à nos positions de batterie. 
 2/. A dégagé les batteries du 53ème RAC dans la vallée de lʼArdre. 
 3/. A lutté les 17 et 18 pour établir une ligne étanche de Courton-Ruines à la cote 
207 (croupe du Mont de Nanteuil) 
 4/. A attaqué et enfoncé le 18 une ligne ennemie déjà fortement établie et occupé 
par des effectifs sérieux en plein taillis, sans  que la proximité des lignes permette à 
lʼennemi dʼintervenir. 
5/.  A réduit en entier et nettoyé la poche que lʼennemi avait faite dans nos lignes, 
rétablissant complétement une situation un instant compromise le 16 juillet. 
7 – 10  À la nuit le régiment est dépassé par une DI britannique qui doit attaquer le 
lendemain. Le PC se porte à Nanteuil la Fosse (sic), les trois Bataillons se placent en 
réserve dans le bois à lʼEst de Nanteuil. 
Pertes du 18 juillet 1918. 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
18 juillet 27 94 2  

 
    8 – 11 Le Lt Omerth est évacué. 
Pertes du 19 juillet 1918 : 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
19 juillet 5 35 4  
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20 juillet 1918 
 8 -11  Les troupes britanniques attaquent et se maintiennent difficilement sur le terrain 
occupé sans avoir atteint les objectifs. 
Pertes de ce jour : 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
20 juillet 6 28 6 1 

 
 
21 juillet 1918  
  Le régiment se porte en réserve de DI dans les bois de St Quentin entre Nanteuil et 
St Imoges, dans lʼordre 3ème Bataillon, 2ème Bataillon, 31er Bataillon. Les 60ème et 35ème 
RI sont en avant. 
Pertes de ce jour : 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
21 juillet 4 19   

 
 
 
22 juillet 1918 
Pertes de ce jour : 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
22 juillet 2 6   

....................... 
 
23 juillet 1918      10 – 13   
Pertes de ce jour : 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
23 juillet  1   

 
24 juillet 1918 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
24 juillet 2 7   

 
  Le régiment est retiré des lignes, se porte dans la soirée à Ay où il se reforme et se 
complète. 
.................... 
 Le capitaine Joulié prend le commandement du 1er bataillon. 
................... 
 
25 juillet  1918 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
25 juillet    2 

 
 
27 juillet 1918     (10) - 13 
 Le régiment reçoit en renfort 254 gradés et hommes. 
...............................Promotions 
 
10 – 13 Le régiment reçoit lʼordre de se tenir prêt à faire mouvement. À 23 heures les 
trains vont bivouaquer à lʼEst dʼHauvillers. 
............ mutations 
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28 juillet 1918 
  Le régiment est enlevé en camion automobiles à 5 h 30 et, débarque à 
Fleury-la-Rivière. De là il se rend par étape jusquʼà  la Neuville-aux-Larris et bivouaque 
dans le bois de Courton, à lʼEst de ce village. Il est en réserve de DI. Le Train 
Régimentaire se porte à Fleury-la-Rivière, le Train de Combat à lʼEst du hameau de 
Paradis. 
 
 Dans la soirée, le 1er bataillon se porte dans le bois de Courton, couvrant la 
gauche du 60ème RI qui attaque Ville-en-Tardenois, le 3ème  Bataillon se porte dans le 
bois de la Cohette. Le 1er Bataillon fournit des travailleurs pour lʼorganisation dʼune 
2ème position. 
  

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
28 juillet 1   1 

  
 
......................... Décorations  
 
30 juillet 1918 
  Mouvement préparatoire à la relève de la 154ème Brigade écossaise, à la droite du 
60ème RI ; dans la soirée le 2ème bataillon va bivouaquer dans le bois dʼÉclisses, au 
soutien de cette brigade. Dans la nuit le 1er et le 2ème bataillon sont ramenés au 
bivouac, dans le bois de Courton, à lʼEst de la Neuville-aux-Larris. 
............................. 
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Noter lʼerreur qui se retrouve dans la carte dʼÉtat-major de 1866.  

il faut lire Nanteuil-la-Forêt et non pas Nanteuil-la-Fosse 
 

31 juillet 1918 
  Dès la tombée de la nuit, le 2ème  bataillon relève, en 1ère ligne à gauche , les 
éléments de la 154ème brigade écossaise. Le 1er Bataillon se porte en réserve au N-O 
du bois de Courton. (Donc le 2ème et le 3ème sont en 1ère ligne) 
  Les TC sʼinstallent à lʼEst de la Neuville-aux-Larris. Les ravitaillements se font de nuit. 
  Le PC sʼinstalle vers la Carbonerie, au S-O de Chaumuzy. 
  Le secteur du régiment se limite à lʼEst par la route de Chaumuzy-Sarcy (liaison avec 
le 77ème RI) à gauche par le ruisseau de Parisis (liaison avec le 60èmeRI). 
  - Le capitaine Médina est évacué. 
        Voir ordre de bataille du régiment  page suivante  
                         (changement de rédacteur de lʼoriginal) 
 
 Le 1er août 1918 
 Dès le lever du jour, les reconnaissances des bataillons de 1ère ligne prennent le 
contact de lʼennemi qui occupe fortement les trois versants de la Montagne de Bligny 
et la cote 196. Elles sont reçues à coup de mitrailleuses. 
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Ordre de bataille du 44ème régiment  à la date du 31 Juillet 
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Ordre de bataille  
du 44ème Régiment d’Infanterie  

au 31 juillet 1918 
 
 
 
 

 
État-major du régiment 

 
 
- 

Adjudant-Major 
   Lt Taillard 
Officier des détails 
   Lt Lajeune 
Porte Drapeau 
   Lt Chamard 
Médecin 
méd. maj. 2èmecl  Heyraud 
Chef de musique 
  3ème cl  Mayot 
Officier téléphoniste 
   Lt Guéry 
Off. Pionnier 
   S /Lt Rollin 
Off renseigt. 
   Lt Liébel 
Cdt Peloton de 37 
  S/Lt  Thalinger 
 

 
Commandant du RI 

 
Lt-Colonel Niéger 

 
 

Chef de Bataillon adjoint 
Cdt Dubin 

 
 

Capitaine Cdt la CHR 
Cap.Grand 

 
 

 
Dépôt divisionnaire 

- 
 
 
4ème Cie    - Marchetti 
        - Lt Boudaille 
 
8ème Cie    - Lt Mazet 
        - s/Lt Loiseau 
 
12ème Cie  — 
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1er Bataillon 

Commandant   Cap. Joulié 
Officier adjoint    Lt Teyssier 
Médecin   a. m.  2ème cl. Fouin 

 
 

Cap. 
 
Lt. 
 
 
S/Lt. 

1ère Cie 
- 

Dufour 
 
 
 
 
Bellet  
Grimaud 
L’Anglejean 

 

2ème Cie  
- 

 
 
Tindon 
 
 
Brunet 
Hecquet 
Garrec 

3ème Cie 
- 

Girod 
 
 
 
 
Portier 
Felbeinger 
Sautrot 

4ème Cie 
- 

 
 
Knittel 
Bordat 
 
Desvignes 

 
2ème Bataillon 

Commandant   Cap. Arlabosse 
Officier adjoint   Cap. Tisseyre 
Médecin   a. m.  1ème cl. Gaudefroy 

 
 
Cap. 
 
Lt. 
 
S/Lt. 

5ème Cie 
- 

Devillers 
 
Désirat 
 
Beurier 
Petitjean 

 

6ème Cie 
- 

 
 
Labarbe 
 
Boillot 
Nicolas 

7ème Cie 
- 

Desénéchal 
 
Chanudet 
 
Barbier 
Boudart 
 

8èmeCie 
- 

 
 
Orcel 
 
Monnier 

 
3ème Bataillon 

Commandant   Cap. Orcel 
Adjoint   Cap. Gagnieur 

 
 
Cap 
 
Lt 
 
 S/Lt 

9ème Cie 
- 

Drogrey 
 
 
 
Bouveret 
Bodilliard 
Ribeyre 

 

10ème Cie 
- 
 

 
Teyssandier 
 
Prévot 
Fourneret 
Hostein 

 

11ème Cie 
- 
 
 

S/Lt  Larouë 
    

Orcelli 
Scheurer 
Dugas 

 

Cie de 
Mitrailleuses 

- 
Carrière 
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Combat sur la Vesle 
 
1er août 1918      
  11 – 16 Dès 3 heures du matin le bombardement, de la Montagne de Bligny, des 
positions occupées par les réserves, de la région de Chaumuzy , prend une violence 
inusitée. 
 Pendant toute la journée du 1er août, lʼennemi lance plus de 2000 obus de tous 
calibres sur les Bataillons de première ligne. Toute la région de Bois des Éclisses  et 
celle de Chaumuzy sont sous les gaz. 
 Le bombardement sʼatténue vers le crépuscule ; les reconnaissances signalent la 
présence de lʼennemi sur ses positions. 
Pertes de ce jour  

 
2 août 1918 
  12 – 17 À 3 heures les patrouilles décèlent à nouveau la présence de lʼennemi  
à 9h25 on signale que lʼennemi semble se retirer dans la direction de Ville-en-
Tardenois. Le 44ème reçoit lʼordre de poursuivre en formant lʼavant-garde de la DI. 
Ordre est donné aux bataillons de chercher immédiatement le contact. 
  À 9 h 30, les deux bataillons de première ligne se portent en avant couverts par la 
cavalerie ; 
à 11 heures, les éléments avancés entrent dans Sarcy et occupent la cote 191 : la 
cavalerie signale quʼelle a été accueillie par des feux de mitrailleuse dans la vallée de 
lʼArdre. 
  La liaison est réalisée à gauche avec la 10ème DI, par lʼintermédiaire dʼun bataillon du 
35ème RI. 
  À droite aucune liaison avec les éléments de la 35ème RI. 
  Ordre est donné aux bataillons dʼavant-garde de franchir lʼArdre et de prendre 
position sur la croupe au Nord de Bouleuse en sʼassurant la tête de pont. 
  Les bataillons occupent les villages de Poilly, de Tramery et de Peuzennes. 
  Des passerelles volantes sont lancées sur le ruisseau et on prend pied sur la rive 
droite. 
  Le mouvement se poursuit rapidement pendant que les pionniers établissent une 
passerelle fixe sur lʼArdre. 
  À 13 h 30, les deux Bataillons qui progressent parallèlement ont occupé la rive droite 
depuis la station de Tramery jusquʼà la cote 1918 (croupe au Nord de Bouleuse). 
  Les reconnaissances immédiatement lancées en avant, descendant dans la vallée du 
Treslon, en chasse les éléments dʼavant-garde qui lʼoccupaient et cherchent à 
progresser vers la cote 190. Elles sont arrêtées par les mitrailleuses. 
  Ordre est donné de stopper. Le PC du régiment est à Poilly. 
  Lʼartillerie ennemie qui  commencé à entrer en action vers 10 heures, prend à partie 
les troupes qui progressent, battant les ravins qui accèdent à la vallée de lʼArdre. 
  Les mitrailleuses de lʼarrière-garde ennemie, rapatriées sur la croupe de la cote 190, 
balaient nos positions. 
  À 16 heures lʼennemi déclenche un violent tir de barrage sur les pentes de la croupe 
de la cote 190. 
  Ordre est donné dʼétablir le réseau dʼavant-postes pour la nuit. 
  Durant les dernières heures du jour et pendant toute la nuit, lʼennemi exécute un tir 
de harcèlement sur la position occupée et sur les arrières, tandis que les mitrailleuses 
de la cote 190 et de la région de Faverolles, prennent à partie les crêtes que nous 
occupons et les voies de communication 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
1er août 3 19  59 
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(2 août 1918) 
  Vers 18 heures la liaison sʼétablit à droite avec le 95ème RI qui prend pied sur la cote 
198 (Nord de Bouleuse). 
  À gauche elle est réalisée à la tombée de 13 -18 la nuit avec le 46ème RI qui occupe 
Tramery. 
  Les TC se portent à Chambrecy. 
Pertes de ce jour. 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
2 août 1 12 2 24 

 
 3 août 1918 
  Lʼordre des opérations prescrit la reprise de la marche en avant et lʼoccupation de la 
crête au Sud de Sapicourt-Branscourt. 
  Les 2 bataillons de première ligne reçoivent lʼordre de prendre pied sur la croupe de la 
cote 190. 
  Le Bataillon de réserve poussera ses éléments de tête jusquʼà franchir cette position et 
occupera lʼobjectif : Il lancera ses reconnaissances qui sʼassureront de la possession des 
points dʼappui de Branscourt et Sapicourt. 
  À 3 heures, les trois groupes dʼappui du 47ème RAC (régiment dʼartillerie de campagne) 
ouvrent le feu sur la croupe de la cote 190. 
 À 3 heures 30 lʼinfanterie gravit les pentes sud du mouvement de terrain et prend pied sur 
le chemin au Nord de Treslon. Les mitrailleuses qui résistent sur la cote 190 sont 
rapidement réduites, on sʼinstalle sur la positions. 
  À 6 heures les éléments de tête du Bataillon de réserve (Bataillon Joulié) franchissent le 
ligne de faite de la cote 190 et se portent à leur objectif. La cote 202, la ferme Montazin( ?), 
sont occupées ; lʼennemi se retire dans la vallée de la Vesle sous la pression de nos 
reconnaissances.                       
 Les mitrailleuses ennemies qui occupent le ferme Irva (sic) au Nord de Branscourt et au 
Nord de Sapicourt entrent en action sans pouvoir arrêter notre progression qui se fait par de 
petits éléments. 
  À 7 heures 30 lʼobjectif est atteint et les reconnaissances se portent dans la région de 
Branscourt et de Sapicourt quʼelles  occupent. 
Le PC du régiment se porte à Treslon. LeB1 gagne les abords de Tramery, le B2 les abords 
de Chambrecy. 
  À 8 heures, lʼennemi déclenche tardivement un violent tir dʼartillerie de petit calibre sur 
14- 19 nos positions et dans les vallées. 
  À  14 heures lʼartillerie lourd ennemie entre en action. 
  Aucune réaction de lʼinfanterie ennemie si ce nʼest par un tir à peu près constant des 
mitrailleuses qui cherchent à ralentir notre marche en avant et à gêner notre occupation. 
 La liaison est établie : 
- à 9 heures, avec le 96° RI qui occupe à droite la ferme de Rosnay ; 
- à midi, avec le 46ème RI qui occupe la ferme Montazin. 
  Dans la soirée lʼintensité des tirs dʼartillerie ennemie sʼaccroit de façon sensible sans 
cependant quʼon eut à signaler lʼemploi dʼobus toxiques. 
  À 20 heures, parvient lʼordre de relève ; le 95ème RI se substituera au 44ème RI. 
  À 21 heures le 2ème Bataillon se porte dans la région de Chambrecy. 
  Le capitaine Tisseyre de la Cie/3 du 44ème RI est désigné pour remplir les fonctions 
dʼadjudant-major au 2ème bataillon du 44ème RI. 
  Le capitaine Gagnieur de la 11ème Cie du 44 RI est désigné pour remplir les fonctions 
dʼadjudant-major au 3ème bataillon du 44ème RI. 
Pertes de ce jour. 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
3 août 2 10  6 
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            © Mappy 
Le 4 août 1918 
  À 1 heure, le 3ème Bataillon va occuper la zone de Sarcy. 
  À 4 heures, le 95ème RI a progressé jusquʼà la route de Reims---Soissons ; le 1er Bataillon 
se porte dans la région de Poilly. 
  Le PC du Régt est à Chambrecy. 
  Pendant la progression lʼennemi a laissé quelques prisonniers et un matériel extrêmement 
important entre nos mains, dont un grand nombre de mitrailleuses quʼil a du abandonner sur 
le terrain. 
........................... décorations 

15 – 21 Pertes de ce jour. 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
4 août    2 

 
6 août 1918 
 
Le régiment fait mouvement à 6 heures et va cantonner : 
  EM - CHR et 1er Bataillon :      Damery 
             2ème bataillon :   Vendeuil 
   3ème Bataillon :   Arty 
 Les demandes de recomplètement en personnel et matériel de toutes sortes sont établies.     
Repos – travaux dʼhygiène et de nettoyage jusquʼau 9 inclus. 
  Les régiments sont chargés dʼexploiter les récoltes dans leur zone, le s/Lt Nicolas de la 
6ème Cie assure ce service, demandant chaque jour aux Bataillons le personnel nécessaire 
 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
6 août    1 
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Feuille 20 de la visionneuse  
 

 
 

Récapitulation des pertes du 44ème RI 
16 juillet au 6 août 1918 

Montagne de Reims 
 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

16 juillet 3 9   
17 juillet 5 38 1  
18 juillet 27 94 2  
19 juillet 5 35 4  
20 juillet 6 28 5 1 
21 juillet 4 19   
22 juillet 2 6   
23 juillet  1   
24 juillet 2 7   
25 juillet    2 
28 juillet 1    
1er août 3 19  59 
2 août 1 12 2 24 
3 août 2 12  6 
4 août    2 
6 août     1 

Total 41 280 14 95 
 

Les pertes en tués et blessés dépassent lʼeffectif dʼune compagnie en seize jours. 
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Citation 

 
Ordre général n° 375. 

Le général commandant la Ve armée cite à l'ordre de l'armée : 
Le 44e régiment d'infanterie. - Superbe régiment qui vient encore 

d'ajouter un succès nouveau à tous ceux qu'il a remportés depuis le 
commencement de la campagne. Se portant en avant le 16 juillet 1918, avec 
mission d'exécuter une simple relève de bataillon, s'est heurté inopinément à 
un ennemi supérieur en nombre qui s'était infiltré à travers bois et arrivait par 
surprise au contact de nos batteries. Sous l'intelligente et vigoureuse 
impulsion de son chef, le lieutenant-colonel Niéger a spontanément arrêté 
l'ennemi avec son bataillon de tête, a établi la liaison avec les unités 
voisines à l'aide des autres bataillons, a renseigné immédiatement le 
commandement, et, menant pendant trois jours un âpre et obstiné combat 
sous bois, a chassé entièrement l'ennemi de ses positions ; a réduit par un 
corps à corps sanglant les dernières résistances de l'adversaire, gagnant 
une profondeur de trois kilomètres de terrain, ramenant plus de cent 
prisonniers valides et une cinquantaine de mitrailleuses.  

Le 22 août 1918. 
      Le Général commandant la Ve armée 
           GUILLAUMAT. 
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9 août 1918 
  Le colonel part en permission. Le Rgt est commandé par le Chef de Bataillon Dubin. 
 
10 août 1918 
  Lʼinstruction recommence, à commencer par celle des petites unités. 
......................décorations 
 
Le 12 août 1918 
  Dans la semaine du 12 au 17 août lʼinstruction est reprise à raison de deux séances par 
jour. 
  a/ lʼinstruction de détail (spécialistes, instruction du tir, exercices sportifs, théories 
diverses). 
  b/ lʼinstruction des groupes (exercice dʼévaluation et de combat par la ½ section, la section 
et la Cie, instruction pour la poursuite et la queue de campagne. 
  c/ séance de tir réel au champ de tir. 
........... 
14 août 1918  Concours régimentaire de tir. 
 
17 août 1918 Le Régiment reçoit lʼordre de préparation de mouvement. 
 
18 août 1918  Départ à 20 heures du Pont de Damery. 
 
19 août 1918 
  Le régiment arrive vers 3 h 30 et stationne en cantonnement bivouac/ 
    EM - CHR et 2eme Bataillon :     Suizy-le-Franc 
      16 – 22     1er et 2ème (sic) bataillon  :     Mareuil-en-Brie   
 
20 août 1918 
  Départ à 1 heure. Arrivée dans la nouvelle zone de stationnement vers 4 h 30. 
  EM - CHR – PEM du 3ème  bataillon et 9ème Cie : Vauchamps 
             2ème bataillon :    Janviller 
   1ème Bataillon :   Corrobert 
   10, 11ème Cie :   Fontaine-au Bron 
   CM 3             :         La Villeneuve 
20 - 22 août 1918  
  Repos et travaux dʼinstallation. 
 
23 août 1918  
  Lʼinstruction est reprise en abordant lʼinstruction du bataillon. 
  Le colonel rentre de permission et reprend le commandement du régiment. 
 
24 août 1918  
 Le Général de division passe en revue le régiment et remet les décorations :  
Commandant Arlabosse, officier de la Légion dʼHonneur. 
.................. (2 chevaliers, 9 Médailles militaires) 
 
25 août 1918     .....Promotions 
 
28 août 1918  ,18 – 24 Manœuvre de Cadre de DI. 
 
29 août 1918  
 Un bataillon constitué par prélèvement sur toutes les Compagnies se rend en camions 
autos au camp de Mailly pour manœuvre avec chars dʼassaut. 
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30 août 1918 
  Le colonel Niéger prend le commandement de lʼID (Infanterie divisionnaire) 14 en 
remplacement du Colonel Antoine qui commande provisoirement la DI. 
  Le commandant adjoint au Colonel étant en permission, le Commandant Arlabosse prend 
le commandement du Régiment. 
.....Décorations. 
 
1er septembre 1918 
  Dans la semaine du 1er au 7 août (sic) lʼinstruction comprend quelques séances 
dʼinstruction de groupe 19 – 25 de combat dans la Cie, deux manœuvres de bataillon et une 
manœuvre de Régiment. 
 
4 septembre 1918.... promotions, mutations 
5 septembre 1918 ....... idem 
 
6 septembre 1918 
  Le chef de Bataillon Dubin rentre de permission et prend le commandement  du Régiment. 
Le chef de bataillon Arlabosse reprend le commandement du 2ème bataillon. 
........... 
 
9 septembre 1918 
  Dans la semaine du 9 au 15 septembre lʼinstruction comprend quelques séances 
dʼinstruction de groupe de combat dans la Cie, une marche et deux manœuvres de bataillon 
et une manœuvre de Régiment, la précédente nʼayant pu avoir lieu en raison du mauvais 
temps. 
 
14 Septembre 1918  Le Colonel Niéger reprend le commandement du Régiment. 
 
15 septembre 1918 
  Ordre est donné dʼévacuer le cantonnement de Vauchamp pendant 3 jours, pour y loger 
de lʼartillerie sur tracteur. 
  LʼEM du Régiment seul est autorisé à rester sur place.     (20) - 26 
  À la nuit, la CHR va cantonner au hameau de Hautefeuille, le PEM du 3ème  bataillon et la 
9ème Cie à Léchelle et la 11ème Cie dans les fermes avoisinant Corrobert. 
 
16 septembre 1918  Le capitaine adjt-major Gagnieur Pierre (3ème B) est évacué. 
 
17 septembre 1918  
  Les équipages alertés par message téléphoné vers 15 heures, partent vers 20 heures et 
font mouvement de nuit pour aller cantonner à Villers-au-Bois. 

 
18 septembre 1918 
  Les éléments à pied sont ravitaillés par camion automobile sur leurs cantonnements. 
  Les trains font mouvement de nuit pour cantonner à Trécon. 
  Le capitaine Médina Joseph prend les fonctions dʼadjudant-major au 3ème bataillon.  
  Le s/Lt Hecquet (2ème Cie) est évacué.    ...... Citations   
 
19 septembre 1918       sans n° – 27 bas de page 
  Le Régiment est ravitaillé par camions automobiles sur ses emplacements. 
  Les trains font mouvement de nuit pour aller cantonner à Dampierre-sur-Marne. 
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20 septembre 1918 
   Le Régiment est embarqué en camions automobiles à 19 heures. Les bataillons et la CHR 
arrivent entre 1 h et 2 h à  21 – 28  Courtisols. 

 

 
 
Ordre de bataille du 44ème RI : Voir ci-dessous 
 
21 septembre  1918     suite 21 - 28 
  Les trains rejoignent le Régiment vers 5 heures. 
 
22 septembre 1918    
  Le régiment fait mouvement à 20 heures et se porte au bivouac dans les bois 
immédiatement au Nord de la voie romaine, à cheval sur la chemin de terre reliant St Julien 
à St Rémy-sur-Bussy. 
  Le Colonel est installé avec son bureau au village de Tilloy. 

 
 
  Le Capitaine Médina, par note de la Ière  Armée N° 8666, du 19 septembre 1918, est 
affecté comme adjudant-major au 3ème bataillon en remplacement du Capitaine Gagnieur, 
évacué. 
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feuille 27              L’ organigramme au 20 septembre 1918 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

      
 
 
           
 
 
 
 
 
 
              
        
 

 
 
  
Le s/Lt Fourneret passe de la 10ème  à  la 11ème Cie 
 
 
 

 
La butte de Tahure 

 
 
23 septembre 1918     
  Le régiment fait mouvement à 17 h 30 et se porte au bivouac dans les bois à 2 km ½ à 
lʼOuest de Somme-Tourbe, immédiatement au Sud de la voie ferrée, le Colonel est installé 
dans son bureau à Somme-Tourbe. Les trains sont à 2 km S-E de Tilloy. 
  Le colonel reçoit le plan dʼengagement. 
  Le Lt Mazet est affecté à lʼartillerie dʼassaut. 
.................... 
 
24 septembre 1918 
  Le régiment fait mouvement à 19 heures 30 et se porte au Nord de ses emplacements, à 
1 km et ½  au Nord de la route Somme-Tourbe à Somme-Suippe,  échelonné dans lʼordre 
1er, 2ème, 3ème  bataillon.  Les TC. au Sud de la  . 
        Changement de rédacteur 
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25 septembre 1918 
  22 heures : le 44 occupe la position de départ qui lui a été assignée à la gauche de la 
14ème DI. 
 Liaison : à droite, avec le 60ème RI (14ème DI) 
     A gauche, avec le 158ème RI (43ème DI) 
   Mission générale : progresser rapidement, la gauche en avant, de manière à déborder 
éventuellement les fortes organisations de la butte de Tahure.   
(22) – 29  Dispositif : Bataillons échelonnés sur 3 km de profondeur. 
    1er Bataillon (Bataillon Joulié) : bataillon de 1ère ligne, 2 Cies en ligne, une Cie en 
soutien et à droite du dispositif. 
  Tête : sur les tranchées de première ligne. 
    3ème Bataillon (Bataillon Orcel) bataillon de 2ème ligne, 2 Cies en ligne, 1 Cie en soutien 
et à gauche du dispositif. Tête au bois des liaisons.  
    2ème Bataillon (Bataillon Arlabosse) Bataillon de 3ème ligne 
3 Cies échelonnées en profondeur et à gauche du dispositif. 
Tête sur le chemin cote 204 à Hurlus 
Pertes de ce jour. 

Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 
25 septembre  2 1  

 
26 septembre 1918 
  5 H 25 . Lʼattaque débouche et enlève rapidement les premières organisations 

ennemies sans éprouver de grosse résistance. 
  6 H 45, les objectifs sont atteints : on attend la levée du barrage pour se porter en 

avant ; la garnison des ouvrages de première ligne sʼest rendue. 
  7 H 45 Le bataillon Joulié est arrêté : les mitrailleuses en position au Bois des 

Ecureuils et dans la Tr(anchée) de la Moscowa tirent sans arrêt. 
Le brouillard compacte, mélangé de la fumée des obus fumigènes rend les liaisons 

extrêmement précaires.  
Les minenwerfers, en position dans la tranchée de la Moscowa arrosent le fond du 

bois des Canons.  
   8 H 55. Ordre de pousser en avant, les unités de première ligne ne donnent aucune 

nouvelle. 
On saura  22 – 30  plus tard que les 2 Cies de tête égarées dans le brouillard se sont 

dirigées vers lʼouvrage Chardoillet, secteur du 158ème.  
9 heures. Ordre de ramener le tir dʼun groupe dʼartillerie à 

200 mètres au Nord de la Courtine : les trois groupes dʼappui direct 
continueront leur barrage roulant dans les conditions prévues  par 
le Plan dʼEngagement.  

 9 H 27 Ordre  aux trois bataillons de reprendre la marche 
en avant en la réglant de telle sorte que le bataillon Orcel (Bataillon 
de soutien) passe la ligne de la Courtine à 10 H 30.  

9 H 30 Le commandant du Bataillon de tête (Joulié) qui 
dispose seulement de sa Cie de réserve et de deux sections 
aborde la Tr. de la Moskowa fortement défendue ; 

 
 

il lʼattaque sous les feux de flanc du Bois des Chouettes et .. 
 10 H La Tr. de la Moskowa est enlevée, la progression continue rapidement vers la Tr. 

de la Courtine – 10 mitrailleuses, 3 fusils anti-tanks, 3 minens de gros calibre et 143 
prisonniers sont le butin de ce premier combat sérieux. 

  11 H – Le bataillon Joulié attaque le Tr de la Courtine, il progresse vers la Vistule, 
précédé de ses reconnaissances. Aucune liaison à droite et à gauche 
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(26 septembre 1918) 
  12 H 5 Le Cdt Orcel entre dans la Tr. de la 23 - 31 Vistule en couvrant son flanc 

droit vers le ravin des Sources (?), après un combat de quelques minutes ; 50 
prisonniers tombent entre nos mains.  
Le Bataillon de tête (Bataillon Joulié) se reforme dans la Tr. de la Courtine et au Sud. 
 12 H 10 Le Cdt Orcel continue son mouvement vers la Tr du Kronprintz. La 

progression des troupes dʼattaque prises de flanc par les canons révolvers et les 
mitrailleuses de la Butte de Tahure, se fait avec de grosses difficultés. 

  Les Cies de 1ère ligne avancent très lentement en liaison à gauche avec le 158ème RI. 
  Les défenseurs de la Tr. du Kronprinz résistent avec acharnement ; les mitrailleuses 

en position au Nord, au Nord-Est et à lʼEst sur la Butte de Tahure, tirent sans arrêt ; des 
pièces de 77 en position sur la crête débouchent à zéro sur les assaillants. 

  Trois heures ont été nécessaires au Bataillon dʼattaque pour parcourir les 600 mètres 
qui séparent le 2ème objectif (Tr. du Kronprinz) de la Tr. de la Vistule, au milieu de lʼimbroglio 
des défenses et sous les feux de flanc et de front de lʼennemi. 

  15 H 30. Lʼassaut du Kronprinz est donné ; la garnison se rend ou sʼenfuit par le ravin 
des Oiseaux, les artilleurs sont pris sur leurs pièces. 

  Lʼaction qui a été menée par le Bataillon de soutien (Bataillon  Orcel) depuis la 
Courtine jusquʼà la Tr. du Kronprinz et même au delà a donné un butin considérable dont 18 
canons. 

  Les pertes ont été légères, on le doit : 
- 1° à la manœuvre des unités dʼinfanterie, 
- 2° à lʼappui constant donné aux fantassins par les mitrailleuses, les canons de 37 et 

les stokes, 
- 3° aux couverts des organisations ennemies . 
 16 H. Le Bataillon de queue (Bataillon Arlabosse) présente sa tête à la Tr. du 

Kronprinz, il passe la ligne et couvre son mouvement vers le Nord en portant la Cie de tête 
en direction du N-E. 

   Deux sections de chars dʼassaut légers sont engagés dans le ravin des Oiseaux ; 
lʼeffectif réduit des sections est sans doute la cause de lʼéchec de leur intervention. 

  Lʼartillerie réagit sérieusement ; les mitrailleuses des organisations ennemies du 
Plateau Nord de la Butte de Tahure, de la Tr. des Pachas criblent les unités dʼattaque de 
projectiles en les prenant de flanc, de face et même à revers, sans cependant arrêter le 
progression qui se fait très lentement. 

Liaison à gauche avec le 158ème RI réalisée. À droite, décollage qui sʼaccroit, la Butte 
de Tahure continuant à résister. 

18 h. La tête du Bataillon Arlabosse atteint la lisière Nord et la lisière Est du bois du 
Geai.    

20 h Situation  
Bataillon Arlabosse, Bataillon de tête, lisière Nord et lisière E du Bois de Geai, liaison 

à gauche avec le 158ème RI.   (24) - 32 
Bataillon Joulié, Bataillon de soutien, tête à la Vistule, Cies échelonnées en profondeur. 
Bataillon Orcel, Bataillon de queue, face au N-E assure la liaison avec le 60ème RI vers 

la Tr. de la Maritza, versant nord de la Butte de Tahure 
Pertes du jour  de ce jour 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

26 septembre 21 94 8  
...........Citation 
 
27 septembre 1918    25 - 33 
5 H 15. Bataillon de tête (Arlabosse) attaque la Tr. des Pachas et flanque son attaque 

en lançant une unité à lʼEst du Ravin de Oiseaux. 
Bataillon de soutien (Joulié) coopère au mouvement en couvrant le flanc droit de 

lʼattaque vers la Tr. de Klauswitz. 
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(26 septembre 1918) 
7 H 30. Attaque de la Tr. des Pachas qui oppose une vive résistance. 
8 H 15. La Tr. des Pachas est enlevée, les défenseurs sʼenfuient ou sont faits 

prisonniers laissant sur le terrain de nombreuses mitrailleuses. 
La Cie du bataillon de soutien atteint la Tr. Klauswitz où elle fait la liaison avec le 60ème. 
Lʼennemi déclenche un violent tir de barrage sur la voie ferrée et la croupe au Nord.  
9 H. La Tr. des Pachas est complétement occupée. Liaison à droite avec le 60ème 

réalisée. 
La gauche de  lʼattaque sʼest emparée du tunnel et de la voie ferrée. 
 Le bataillon dʼattaque (Arlabosse) se reforme sur la position conquise et reprend la 

progression. 
11 H 45. Ordre de pousser en avant avec lʼappui de  

deux sections de chars légers. 
Lʼartillerie qui fait barrage au Nord de la voie ferrée allonge son tir. 
Lʼattaque progresse vers le Battoir et la croupe du Nord.  
14 H. Contre-attaque menée par un bataillon (allemand) cherche à 

déboucher sur la crête au Nord du Battoir ; prise sous le feu de notre 
artillerie, qui règle à vue, des engins dʼaccompagnement et des 
mitrailleuses, elle se disperse et reflue en désordre vers la Croix Muzart. 

Lʼattaque appuyée par les chars dʼassaut profite du désarroi de lʼennemi pour 
reprendre vigoureusement la marche en avant. Dʼun bond, elle franchit la distance qui la 
sépare de la tranchée de la Croix Muzart.    (26) - 34 

Le chef de Bataillon Arlabosse commandant lʼattaque est blessé. 
15 H. Attaque de la Tr. de la Croix- Muzard : combat violent, corps à corps sous le feu 

des mitrailleuses de lʼouvrage du Kreuz Berg.  
Après la combat violent, lʼattaque, en liaison à gauche avec le 158ème, couverte à 

droite par son unité de réserve qui occupe Ilsemann Weg reste maîtresse de la situation. 
16 H 30 .Ordre au bataillon de soutien (Joulié) de passer la voie ferrée et dʼappuyer le 

mouvement du bataillon dʼattaque. 
17 H 30. Ordre au bataillon de soutien (Joulié) de passer la ligne du Bataillon 

dʼattaque et de se porter sur Aure.        
1er objectif : A 70 
2ème objectif : Croupe au Nord du ravin dʼAure 
 
Ordre au Bataillon de queue de porter sa tête à la voie ferrée. 
18 H 30.  Bataillon de soutien a sa tête sur la croupe au Nord du Battoir. 
Fortes contre-attaques ennemies débouchant du Bois dʼOgival et du ravin de la Croix 

Muzart, qui exercent une pression de flanc, cherche à percer notre ligne entre la Tr. de la 
Croix Muzart et lʼIlsemann Weg. 

Lʼennemi pénètre dans nos positions , combat rapproché, corps à corps qui se 
prolonge jusquʼà la nuit ; nous restons maîtres de la situation.. 

 
20 H. Bataillon de tête (Arlabosse) occupe la Tr. de la   26 – 34  Croix Muzart et partie 

de la Tr. de doublement jusquʼà lʼIlsemann Weg. Une unité assure le flanc droit dans 
lʼIlsemann Weg. 

Liaison à gauche avec le 158ème. 
  «        à droite avec le 60ème  sur la Tr. des Ulhans. 
Bataillon de soutien (Joulié) tête sur la croupe au Sud de la Tr. des Uhlans. 
Bataillon de queue (Orcel) Tête à la voie ferrée. 
Le Bataillon dʼattaque (Arlabosse) a mené lʼaction depuis le 26 septembre (15 h 30) 

jusquʼau 27 septembre (20 h). Il a réalisé une progression de 3 kilomètres dans des 
conditions difficiles, son flanc droit restant continuellement découvert. 

 Butin :  9 canons (dont 3 obusiers de 150) et quantité de mitrailleuses et 
mitraillettes. 
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(27 septembre 1918) 
Pertes de ce jour. 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

27 septembre 17 29   
 
28 septembre 1918    27 - 35 
Ordre : Bataillon de soutien – 1er Bataillon (Joulié) passera le ligne du Bataillon de tête 

à 5 H 25 et attaquera en direction de la croupe au Sud dʼAure. 
Bataillon de queue – 3ème Bataillon (Orcel)  liera son mouvement à celui du Bataillon 

de soutien. 
Bataillon de tête – 2ème Bataillon (Arlabosse) assurera lʼintégrité de la position de la 

Croix Muzart. 
5 H 25 – Débouché de lʼattaque, immédiatement prise sous le feu du Schwerin Schlut 

et du Breit Berg ; elle progresse par la gauche jusquʼà Darmstadt Lager, à droite elle atteint 
A 70 ; une forte contre-attaque débouche des fonds dʼAure sur son flanc droit, elle est 
rejetée vers la partie Sud de la croupe du Bois dʼOgival. 

6 H 30 - La ligne sʼétablit face au Nord à 300 mètres de la Tr. de la Croix Muzart ; la 
gauche et la droite font crochet défensif. 

La liaison nʼexiste ni à droite ni à gauche : la droite du 158ème est à 100m au Nord de 
la batterie 3281, la gauche 60ème nʼa pu franchir les réseaux intacts de lʼouvrage de la Croix 
Muzart. 

On remet de lʼordre dans las unités et on prépare un nouvelle attaque. 
Le combat dʼinfanterie est engagé et durera toute la journée. 
Lʼennemi, appuyé de nombreuses mitrailleuses qui prennent le bataillon de tête et la 

Croix Muzart dʼenfilade, cherche à sʼinfiltrer derrière le bataillon de tête, ses mitrailleuses en 
position sur lʼouvrage de la Croix Muzart et sur la croupe du Nord, balaient sans répit nos 
positions. 

Les unités de première ligne et les troupes dʼoccupation de la Tr. de la Croix Muzart 
engagent le duel qui de part et dʼautre laissera de nombreux cadavres sur le terrain. 

8 H 50 – Ordre au Bataillon dʼattaque (Joulié) de chercher la liaison avec le 158ème. 
Ordre au Bataillon de soutien (Orcel)  de couvrir la droite du Bataillon dʼattaque avec 

une compagnie. 
11 H 30 – Liaison réalisée avec 158ème  
 sur le Boyau à 100 mètres au Nord de 3581. 
Ordre au Bataillon Joulié de reprendre lʼattaque à 15 heures, la gauche en avant, en 

liaison avec le 158ème : mêmes objectifs que précédemment. 
Ordre au Bataillon de soutien Orcel) dʼexécuter simultanément une attaque à lʼOuest 

vers lʼEst dans la vallée de la Croix Muzart ; lʼattaque sera appuyée par les engins 
dʼaccompagnement, les chars dʼassaut,  (28) – 36  et sʼexécutera en concordance avec un 
mouvement du 60ème. 

15 H - Lʼattaque principale progresse et atteint rapidement le Darmstadt Lager et le 
dépôt du génie à 100 mètres au Nord de la Batterie 4687. 

Les chars dʼassaut nʼinterviennent pas et lʼattaque de flanc échoue avec de grosses 
pertes de part et dʼautre. 

Une contre-attaque ennemie débouchant du Ravin dʼAure se déclenche dans le flanc 
des unités dʼattaque du bataillon de tête  et les ramène sur leur positions de départ où elles 
résistent jusquʼà la nuit aux attaques répétées de lʼennemi. 
Le bataillon de tête est fortement éprouvé, il a perdu 7 officiers et 170 hommes. 
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(28 septembre 1918) 

Cette mention figure à la date du 28 septembre sans dire sʼil sʼagit des pertes de la journée 
ou  un total  depuis lʼengagement, il est donc difficile dʼétablir une cohérence avec les 

décomptes nominatifs qui se révèlent différents, sauf erreur. Voir ci-dessous     

           ). 
 

20 H - Ordre au bataillon de soutien (Orcel) de relever le Bataillon de tête sur sa 
position. 

Ordre au Bataillon de tête (Joulié) dʼoccuper la région du Battoir. 
22 H – Ordre aux bataillons de venir occuper respectivement après relève du 

1er Zouaves : 
2ème Bataillon (Pousse) La Tr. des pachas 
3ème Bataillon (Orcel)  La Tr. de la Vistule 
1er Bataillon : Tr. Delaunay et Tr. de la Courtine. 
  Résumé : 
Pendant les journées des  26, 27 et 28 septembre, le 44ème 
1- a exécuté une série dʼattaque sur des positions organisée qui lʼont amené à  

8 km 500 de la base de départ : 
28 – 36    attaque de la Tr. de la Moskowa 
   de la Courtine 
   de la Vistule 
   du Kronprinz 
   des Pachas 
   de la Croix Muzart 
2- a rempli sa mission en débordant sur une profondeur qui a atteint 2 kilomètres les 

ouvrages de la Butte de Tahure et les organisations au Nord, jusquʼà la Tr. de la Croix 
Muzart. 

3 – Pendant 24 heures a brisé plusieurs contre-
attaques ennemies montées avec ses meilleures troupes 
(3ème D.G.) et résisté à la pression constante de lʼinfanterie 
ennemie sur le flanc droit de son dispositif, répondant aux 
contre-attaques par de nouvelles attaques et infligeant aux 
assaillants de très lourdes pertes, évaluées par 
lʼaccumulation des cadavres qui jonchent le terrain de 
combat. 

 
 
4 – a pris au cours des combats quʼil a engagés un matériel important. Ont été 

dénombrés : 
360 prisonniers, appartenant à 8 régiments différents 
31 canons dont :      
  4 obusiers de 150, 4 canons de 88, 6 canons de 105, 17 canons de 77 
44 mitrailleuses lourdes  
94 mitraillettes 
12 minenwerfers 
3 fusils anti-tanks 
1 jumelle binoculaire 
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(28 septembre 1918) 
 

Pertes :  
 
Officiers :  tués :       2 

      blessés :       8 
   évacués :         2 
 
 Troupe :   tués :        64 
    blessés :  220  
   disparus :    64      
   intoxiqués :     1     

   évacués :      4 
 

 
 

Soit :   tués : 66,     blessés :  228,    disparus : 64,   intoxiqués :  1   évacués :  6 
 
Les pertes ont été supportées en très grande partie par le 1er Bataillon (Joulié) à 

lʼoccasion des attaques quʼil a menées, au Nord de la Tr. de la Croix Muzart, en direction de 
lʼAure, pendant la journée du 28 septembre. 

Pertes de ce jour    (29)/30 – 37/38 
  

Décompte à partir de la liste nominative  
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

28 septembre 52 108 28  
 
On ne retrouve pas la correspondance des totaux ci-dessus avec les listes nominatives données 

pour la période du 25 septembre au 28 septembre. Voir note en fin de page 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

25 septembre   2 1  
26 septembre 21 94 8  
27 septembre 17 29   
28 septembre 52 108 28  

Total 90 233 37  
 
29 septembre 1918    31 - 39 
À la tombée de la nuit, le régiment  dépassé par le 1er Zouaves sʼéchelonne de la voie 

ferrée à la Rte de Tahure dans lʼordre 2ème, 3ème, 1er B, le TC/1 se porte à hauteur de la voie 
ferrée dans lʼexpectative des opérations prochaines 

Pertes de ce jour : 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

29 septembre  12   
.... Décorations 
 
30 septembre  Travaux dʼhygiène 
Pertes de ce jour : 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

30 septembre 1 6   
Le chef de bataillon Pousse prend le commandement du 2ème Bataillon. 
Le Capitaine Darrieutort celui de la 1ère Cie. 

 Le Lt Fumey est affecté à la 2ème Cie. 
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Pertes sur la période Butte de Tahure 

 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

25 septembre    2  1  
26 septembre 21  94   8  
27 septembre 17  29   
28 septembre 52 108 28  
29 septembre    12   
30 septembre   1     6   

Total 91 251 37  
 
  

Tahure et les Hurlus 
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Un réseau de tranchées 
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Devant Vouziers 
 
2 octobre 1918 
Pertes de ce jour : 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

2 octobre  2   
À cette date lʼencadrement du Rgt est le suivant ... (32) – 40  Voir ci-dessous 
 
3 octobre 1918 
 Situation à 20 H. 
2ème Bataillon (Pousse) occupe la Tr. des Pachas. 
3ème Bataillon (Orcel) occupe la tranchée du Kronprinz et de la Vistule 
1er Bataillon  (Joulié) occupe la tranchée Delaunay et de la Courtine. 
À 21 H, le 44 est mis à la disposition du Gal Cdt la 48ème DI pour assurer la liaison à 

lʼOuest entre la 48ème DI et la 43ème DI. 
21 H. Ordre aux Bataillons de se porter : 
 2ème Bataillon dans la région des tranchées du Fond dʼAure. 
 3ème Bataillon sur la lisière Nord du Bois dʼOgival. 
 1er dans les organisations de la Croix Muzart. 
23 H. Ordre du Gral de la 48ème de placer le 44ème à la gauche de la DI. 
Un bataillon dans le Bois du Pou, face au N-E, dépassera, dans le Bois du Pou, le 

Bataillon Debruynes du 1er Zouaves. 
 Un bataillon se placera entre R.48 et L. 24 pour faire la liaison entre le Bataillon 

Mourzac (9ème Tirailleurs) et le Bataillon Jaillet ( 9ème Tir). 
 Un bataillon sʼinstallera en L. 50. 
 Pertes de ce jour :   (-) - 41 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

3 octobre  3   
 
 
4 octobre 1918 
0 h. La 48ème DI ordonne lʼattaque pour la journée du 4 octobre. Le colonel du 44 

prend sous ses ordres les 3 Bataillons du 44ème ; le Bataillon Mouzac (G. ?). Appuyé par 
quatre groupe dʼartillerie, le groupement attaquera à 9 H 50 les organisations ennemies du 
Bois de la Puce et du Bois du Pou et prendra pied dans les Bois  des ravins de la Fontaine 
du Petit et du Grand étang. 

 Liaison à droite avec le 9ème Tirailleurs 
       -   à gauche avec le 158ème RI. 
 Lʼexécution de lʼordre de mise en place des bataillons se fait dans les conditions 

les plus pénibles. 
Les unités de la 48ème DI très affaiblies sont à peine orientées vers le terrain quʼelles 

occupent. 
Le bombardement incessant des ravins du Fond dʼAure, le manque de guides, rendent 

la marche extrêmement difficile. Les unités sʼégarent et cʼest seulement vers 8  heures que 
les deux bataillons dʼattaque occupent leurs emplacements. 
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Ordre de bataille du 44ème RI à la date du 2 octobre 1918 
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Centre dʼinstruction divisionnaire 
 

 
 
(4 octobre 1918) 
(-) - 41 suite  Le Bataillon Orcel, à droite, entre R48 et L.24 nʼa rencontré aucun 

élément de la 48ème DI. 
Le Bataillon Pousse à gauche dans le Bois du Pou a relevé la Bataillon Debruynes du 

1er Zouaves. 
 Liaison à gauche avec le 158ème réalisée. 
 A droite liaison à vue avec le Gral Tuail.  

 
Annexe à droite feuille 41 
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(4 octobre 1918) 
Le Bataillon du centre du groupement dʼattaque (Bataillon    33 -42   Mourzac) ne 

réalise sa liaison avec les 2 Bataillons des ailes que peu de temps avant lʼheure de lʼattaque. 
Dispositif de lʼattaque 
Dans chaque bataillon de 1ère ligne ; 2 Cies en ligne, 1 Cie en réserve, attaquant dans 

la direction N-NE. 
Le Bataillon de réserve stationne dans les organisations du Fond dʼAure, il a pour 

mission de flanquer le 158ème RI qui attaque en direction du N-O et dʼétablir la liaison entre 
les unités de droite de ce Rgt et la gauche du 44ème. 

9 H 50. Lʼattaque débouche et est immédiatement prise sous le feu des mitrailleuses 
pendant que lʼartillerie ennemie réagi fortement dans le ravin au Sud du Bois du Pou et de 
la Puce. 

À gauche lʼattaque du 158ème ne peut se porter en avant. 
Le Bataillon de gauche du 44, pris sous les feu croisés de R. 28, Signal dʼOrfeuil, L 9, 

progresse cependant, sa droite atteint la 1er Tr. au Nord du Bois du pou, il engage ses 
réserves pour assurer son flanc droit : sa gauche atteint les baraques du Bois du Pou et fait 
face au Nord ; pour assurer la liaison avec le 158° elle doit engager ses réserves pour 
couvrir son flanc gauche. 

Le chef de Bataillon Pousse Cdt le Bataillon est tué. Il est remplacé par le Capitaine 
Médina. 

Le Bataillon du centre (9ème Tir) rend compte quʼil a été arrêté par 10 mitrailleuses et 
reste sur place.         (34) – 43         

Le Bataillon de droite enlève la Tr. du Bois de la Puce après avoir fait des brèches 
dans les réseaux intacts et fait des prisonniers. 

Il continue sa progression vers la 2ème tranchée. 
De violents combats se livrent pour la possession des baraquements du Bois de la 

Puce lʼattaque prise par des feux de flanc progresse avec difficulté mais sʼengage à fond. 
11 H 30. Le Bataillon de droite a atteint ses objectifs, le Bataillon du centre est sur sa 

base de départ ; le Bataillon de queue est devant les réseaux de fil de fer de la 
Tr. méridionale. 

11 H 35. Ordre au bataillon du centre de profiter de lʼavance des Bataillons des ailes 
pour se porter à leur hauteur. 

(Ce mouvement ne sera jamais exécuté) 
15 H 35. Le Bataillon de droite est en flèche : sa droite et sa gauche sont 

complètement découvertes ; une puissante contre-attaque le prend de front et sur les flancs. 
 Le trou qui existe à la gauche permet à lʼennemi de sʼinfiltrer sur ses derrières. Il est 
presque encerclé.      

Le chef de Bataillon qui  a déjà disposé dʼune section de réserve pour faire la liaison à 
droite avec le Gral Tuail, lance les 3 sections qui lui restaient : il réussit à dégager son 
Bataillon qui se replie sur la Tr. méridionale. Lʼennemi très mordant, nʼest contenu que par 
un vigoureux retour offensif des    34 – 43   unités dʼattaque  et le mise en batterie sur les 
flancs des sections de mitrailleuse et dʼengins dʼaccompagnement disponibles. 

17 H. La contre-attaque est enrayée et on organise la position à 150 mètres de la 
Tr. méridionale. 

22 H. Le Bataillon Orcel et le Bataillon Mouzac sont relevés par des unités du 60ème. 
Le Bataillon de gauche (Medina) reste sur ses emplacements. 
Pertes de ce jour         
  
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

4 octobre 22 * 119 10  
* dont le chef de bataillon Pousse    (suite des pertes)  35 - 44 et  36 - 45 
..............Promotion, décoration. 
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5 octobre 1918        (36) - 45 
Situation à 0 heures 
2ème Bataillon, Bataillon de 1ère ligne sʼest reporté sur le chemin de terre qui passe au 

Sud du bois du Pou pour permettre la préparation dʼartillerie. 
Liaison à gauche avec le 101ème qui a relevé le 158ème 
Liaison à droite avec le 60ème 
Deux Cies en ligne, 1 Cie en réserve. 
1er Bataillon en soutien, échelonné en profondeur ; tête au Bois Torpille, queue au Bois 

du Chat. 
3ème Bataillon, en réserve, rassemblé dans les organisations du Fond dʼAure. 
Lʼordre dʼopérations de la 14ème DI pour la journée du 5 octobre, ordonne 

lʼattaque     1- sur le Bois Gille et le signal dʼOrfeuil 
 2 - sur la crête de la route Cléry-Orfeuil. 
Mission des bataillons du 44ème RI 
Bataillon de tête : sʼemparer des 2 tranchées du Bois du   36 – 45    Pou, des Bois L8 

et L9, de la crête de la Rte Orfeuil-Liry. 
Bataillon de soutien : établir la liaison entre le Bataillon dʼattaque du 44ème et du 101 

dans le cas où lʼattaque progresserait. 
Bataillon de réserve : aux abords de la division. 
10H. Lʼattaque se produit dans les mêmes conditions que la veille. La Cie de droite du 

Bataillon dʼattaque progresse jusquʼà la 1ère tranchée du Bois du Pou, la Cie de gauche 
prises sous le feu croisé des mitrailleurs dʼOrfeuil ne peut enlever L9 fortement tenu, à 
gauche et à droite, le 60ème et le 101ème nʼont pu progresser. 

20 H. Le 1er Bataillon relève en 1ère ligne le 2ème Bataillon qui se porte dans la région 
du bois du Singe. 

Pertes de ce jour : 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

5 octobre 2 16  1 
 
(37) – 46   Le corps reçoit un renfort de 199 hommes venant du CID. 
 
6 octobre 1918  
20 H. le 35è RI  sʼintercale entre le 60 et le 44, relevant sur ses emplacements la plus 

grande partie du 1er  Bataillon qui conserve une Cie en ligne et échelonne ses unités 
jusquʼau Sud du tortillard. 

Pertes de ce jour : 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

6 octobre 1 8   
 
7 octobre 1918  
Situation à 22 heures 
Bataillon dʼattaque (Joulié) ; Cies échelonnées, tête au chemin de terre au Sud du Bois 

du Pou 
Liaison à gauche avec le 101 
     -d-      droite avec le 35è. 
Bataillon Orcel : dans les organisations au Fond dʼAure.  
Bataillon Médina : au bois du Singe. 
22 H. Ordre dʼattaque de la 14è DI pour la journée du 8. 
Dispositif dʼattaque du 44. 
Bataillon de 1ère ligne (Joulié) : les 3 Cies échelonnées en profondeur. 
Bataillon de soutien (Orcel). 
Bataillon de réserve : Médina 
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( 7 octobre 1918) 
Missions des bataillons du 44 
- 1 Bataillon dʼattaque : enlever les organisations ennemies    37 – 46   jusquʼà la route 

Orfeuil-Liry (1er objectif). 
Liaison à gauche avec le 101 
      -d-      droite avec le 35 
- 2 – se porter au carrefour 3045 et sur la croupe à lʼOuest 
Bataillon de soutien : se conformer au mouvement du Bataillon dʼattaque passer la 

ligne sur le 2ème objectif et progresser sur la croupe de lʼOuest du carrefour 3251. 
Bataillon de réserve : passer la ligne du 1er objectif et progresser en direction du N-O 

en couvrant la gauche du Bataillon de soutien et le droite du 101. 
Pertes de ce jour : 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

7 octobre 1 2   
 
8 octobre 1918 
Débouché de lʼattaque, la Cie de tête progresse dans le bois du Pou, appuyée par des 

chars dʼassaut elle nettoie la L19 et sʼempare de la Tr. Méridionale jusquʼau Nord de la 
lisière du Bois du Pou. 

A droite liaison avec le 35 
A gauche le 101 nʼa pas pu déboucher. 
6 H 45.  La Cie de soutien sʼengage à gauche de la Cie dʼattaque et progresse jusquʼà 

la lisière N-E du Bois L9. Les chars dʼassaut se portent en direction du signal dʼOrfeuil. 
8 H20. La progression continue.  
10 H. La Cie de tête est devant la Tr. septentrionale, elles est couverte à gauche par le 

Cie de soutien qui    (38) - 47 a perdu ses liaisons avec la 101 ; 
à droite le 35 sʼest arrêté à hauteur de la lisière Sud de L8 quʼoccupe la Cie de tête du 

447. 
La Cie de réserve derrière la Cie dʼattaque ; est prête à couvrir la droite du Bataillon 

dans sa progression. 
11 H. Le progression est arrêtée : les chars dʼassaut abandonnent le champ de 

bataille et gagnent leur lieu de ralliement dans le Fond dʼAure. 
Une Cie du Bataillon de soutien est mise à la disposition du Bataillon dʼattaque pour 

faire la liaison avec la 101. 
14 H 25. Ordre au Bataillon dʼattaque de continuer la progression par sa gauche et 

vers le signal dʼOrfeuil, en liaison avec le 101. 
15 H 45. Ordre au Bataillon dʼattaque de préparer une attaque sur le signal dʼOrfeuil, 

en liaison avec le 101 à gauche, avec le 35 à droite. Objectif : route de Liry-Orfeuil. 
La Cie du bataillon de soutien se place à gauche du Bataillon dʼattaque. 
16 H 40. Attaque. 
 Le 101 ne bouge pas. 
Les 3 Cies dʼattaque sont prises immédiatement sous les feux de mitrailleuses et 

refluent sur leur position de départ. Le 35 ne bouge pas. 
18 H. Ordre au bataillon de soutien de relever le Bataillon dʼattaque qui viendra 

occuper le bois du Singe. 
22 H.  Ordre au 1er et 2ème Bataillon de se tenir   38 - 47     prêts à être relevés par des 

unités du 1er  Zouaves. 
Pertes de ce jour : 
 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

8 octobre 7 57 6  
.....Nomination 
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9 octobre 1918       (39) - 48      
Commencement de la relève du Régt par le 1er Zouaves, à 5 H les 1er et 2ème  

Bataillons non remplacés sur leur position de réserve vont bivouaquer au Nord de Perthes. 
 Pertes de ce jour : 

 
Pertes Tués Blessés Disparus Intoxiqués 

9 octobre 3 10  4 
 
10 octobre 1918 
Le 3è Bataillon se met en route après la soupe du matin et arrive à 17 heures à Hans. 
Tués :    1           
Blessés :   1 
Intoxiqués :     4 
 
Pertes   Disparus  

10 octobre 1 1  4 
 
 Les pertes totales pour la période du 3 au 10 octobre sont de   
 
 
Officiers :  Tués :       1      
    Blessés :            5 
Troupe   :     Tués :               39 
  Blessés :        240      
   Intoxiqués :        6        
  Disparus :        30 
 
 
Soit : tués : 40 
         blessés : 245. 
           
 

2 octobre   2   
3 octobre    3   
4 octobre   22 119 10  
5 octobre     2   16           1 
6 octobre 1 8   
7 octobre 1 2   
8 octobre 7 57 6  
9 octobre 3 10        4 
10 octobre 1 1       4 

Total 37 218 16        9 
Les chiffres par jour et la récapitulation ci-dessus ne correspondent pas. 
 
 
11 octobre 1918 
Travaux dʼhygiène, recensement des déficits en personnel et en matériel de toutes 

sortes. 
Le Capitaine Médina est désigné pour le cous de Melun qui sʼouvrira le 25 octobre. 
Le Capitaine Keller de lʼEM du G.a.P. (Groupe dʼartillerie à pied) est     (40) – 49    

nommé au commandement du 1er Bataillon. 
Le Capitaine Joulié passe comme adjudant-major au 2ème bataillon dont il prend le 

commandement. 
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(11 octobre) 
Le Capitaine Girod Cdt la 3ème Cie passe au P.E.M du 1er Bataillon pour faire fonction 

dʼadjudant-major. 
Le Capitaine Carrière Cdt la BM/3 passe au P.E.M du 3è Bataillon pour faire fonction 

dʼadjt-major. 
Le Lt Laroué prend le commandement de la 3ème Cie.    
Le Lt Bordat prend le commandement de la CM/3. 
Le Lt Mazet est affecté comme chef de section à la CM54/1. 
.......................Décorations, promotions. 
  
Mutations : 
Le s/L Fourneret passe de la 11ème à la CM/3 
 

 
................... 
 
13 octobre 1918      40 – 49 
À 10 H 30, le régiment se porte à Valmy, le 2ème bataillon au hameau de Les Maigneux. 
La DI est en réserve de lʼArmée. 
 
14 octobre 1918       
À 9h, le Rgt se porte à Epense où il arrive à 13 H. 
.........Promotions, mutation. 
 
15 octobre 1918   
À 8 H, le Rgt se porte à Vanault-le-Chatel où il arrive à 12 H. 
.........Promotions, mutation. 
 
16 octobre 1918   
Le Rgt fait mouvement à 7 H et arrive vers 13 H : 
 EM et 3ème bataillon :  à Pringy 
           1er       Bat :   à Soulanges 
   2ème   bat :   à Maisons-en-Champagne. 
.....Affectations 
 
17 octobre 1918 
Le Rgt est mis au repos et commence son recomplétement en matériel et en 

personnel. 
Un renfort de 275 hommes venant du CID (Centre dʼinstruction divisionnaire)  
arrive au Corps.     
 
18 octobre 1918     41 - 50 
...Nominations, citation (Arlabosse). 
 
19 octobre 1918 
...Promotion, décorations. 
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21 octobre 1918 
.....Mutation. 
22 octobre 1918 
Par ordre du Colonel Cdt provisoirement la DI, lʼinstruction est reprise, par séances 

courtes en raison de lʼépidémie naissante de grippe. Des munitions dʼexercice sont allouées. 
 
23 octobre 1918 
Un concours de tir a lieu dans lʼaprès-midi. 
Le chef de bataillon Dubin, adjoint au colonel est évacué. 
 
25 octobre 1918 
Mutation et affectations : ...... 
Le capitaine Grand reste détaché auprès du Colonel pour remplacer provisoirement le 

chef de bataillon Dubin, évacué. 
Le chef de bataillon Arlabosse évacué est maintenu au 2ème bataillon.     (42) - 51   
..... Nomination. 
 
26 octobre 1918 
Le colonel part en permission. Le commandement du Rgt est assuré par le chef de 

Bataillon Orcel, Cdt la 3ème Cie. 
 
27 octobre 1918 
En exécution de lʼordre donné, dʼavoir à terminer le tour des départs en permission 

avant le 1er décembre le Rgt a du envoyer à la date de ce jour 30% de son effectif en 
permission.       .......Nominations, Citations.      43 – 52 

 
28 octobre 1918     
La DI  se porte par étapes dans la zone de Somme-Py. 
Les bagages des permissionnaires sont laissés au Centre de ralliement de Vitry. 
Le Rgt part à 12 H et se porte : 
  EM, CHR, 1er bataillon :  St Germain-la-Ville 
          2ème Bat.     :  Vesigneul 
          3ème Bat.     :  Togny-aux Bœufs 
29 octobre 1918       44 – 53 
Le Rgt part à 12 heures et se porte : 
  EM, CHR, 2ème bataillon :   LʼÉpine 
 1er et 3ème bataillon          :  Courtisols          ....Décorations 
 
31 octobre 1918    (45) - 54 
Le régiment part à 0 heures et sʼinstalle à 6 H 30 au camp de la Lourde, NNE de 

Somme-Suippe. 
 
1er novembre 1918 
Le Rgt parti le 31 à 21 h 30 sʼinstalle à 5 heures dans les anciens abris allemands, au 

Nord de Somme-Py vers la Ferme Médeah. 
Le Colonel, rappelé, rentre de permission. 
Le chef de bataillon Orcel reprend le commandement du 3ème bataillon. 
 
2 novembre 1918    ........ ...Promotion            45 – 54 
3 novembre 1918     
Le Rgt part à 11 h 45 et arrive vers 15 H : 
 EM et 1er bataillon :       Contreuve 
           2ème B.         :      au bivouac près de la Ferme Constantin 
           3ème B.         :      au bivouac à la Ferme Mazagran 
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4 novembre 1918 
Citations Ordre général n° 1430 de la 4ème Armée du 31 Oct. 18 
 

    
   Le 44ème Régiment dʼinfanterie 
  Magnifique régiment dont les brillantes qualités d'offensive ont, pendant les 
journées des 26, 27 et 28 septembre 1918, triomphé de toutes les résistances 
ennemies sur une profondeur de plus de 9 kilomètres. 
       Sous le commandement du lieutenant-colonel Niéger, qui a une fois de plus 
entraîné ses troupes dans une irrésistible charge, a formé pendant toutes les opérations 
l'échelon avancé de la division, ouvrant le chemin, manœuvrant sans cesse, débordant 
la Butte-de-Tahure, répondant à toutes les contre-attaques par des attaques nouvelles 
et infligeant à l'ennemi les plus lourdes pertes ; s'est distingué à nouveau devant le 
signal d'Orfeuil où, par ses efforts répétés, il a contraint l'ennemi décimé à abandonner 
ses positions, faisant 360 prisonniers de huit régiments d'infanterie différents, capturant 
31 canons, dont 10 lourds, 131 mitrailleuses lourdes et légères, 12 minenwerfer et un 
matériel considérable. 
   Signé :Gouraud 
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5 novembre 1918       (46) – 55       © Mappy 
 Le 2ème bataillon se porte dans la matinée vers Semide où il occupe un ancien camp 
allemand. 

Le régiment reçoit le renfort de 177 hommes venant de la CID et du 9ème bataillon du 
108ème RI. 

6 novembre 1918   
Le 3ème bataillon se porte  dans la matinée au cantonnement de Contreuve. 
 
7 novembre 1918 
Le Rgt est mis à la disposition du Cdt du Génie du 14ème CA pour des travaux de 

réfection des routes. 
Il part au reçu dʼun ordre téléphoné, vers 12 heures, et se porte  
 EM - CHR  -   3ème bataillon :  Voncq 
              2ème B.  :           Ferme Fontenille 
     1er B. :              Semuy 
....Nomination, mutation. 
 
8 novembre 1918 
Le 2ème bataillon se porte à Neuville et Day 
Lʼemploi du temps du bataillon prévoit 8 heures de travail par jour, employées à la 

remise en état et principalement à lʼébouage des routes. 
 
9 Novembre 1918 
En raison des travaux en cours le 2ème bataillon se déplace et se porte dans la 

matinée à  
Lameitz     :  EM et 6ème Cie 
Marquigny : 5ème – 7ème et CM/ 
        Affectation. Le Lt Paput  du CID passe à la CM/3        46 - 55     
 
10 Novembre 1918  
Le Rgt recevant une autre mission se porte dans les cantonnements suivants où il 

arrive vers 10 H ; 
EM – CHR- 3è Bataillon  :     La Sabotterie 

                        1er B.        :     Lannerie 
              2 B.         :      Marquigny. 
.................Citations , décorations. 
 
 
11 Novembre 1918   (47) - 56 
Le Général de division passe dans  lʼaprès-midi une revue du régiment au cours de 

laquelle il remet des décorations. 
       Et l’armistice ??? 
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12   Novembre 1918   47-56   .....Mutation 

        
13 Novembre 1918 
La division se déplace vers le Sud. Le Rgt occupe les cantonnements suivants vers 14 

heures : 
 EM CHR : Blaise 
1er Bataillon :     Loisy 
2ème Bataillon :  Coegny 
3ème :                Grivy 
Le Cdt Arlabosse rentre dʼévacuation. 
...........Décorations     
 
14 novembre 1918    (48) - 57 
Le régiment se porte au camp n°4 (ancien camp allemand situé entre Cauroy et La 

Neuville). Il y arrive vers 13 heures. 
Le colonel part en permission. 
Le Chef de Bataillon Arlabosse prend le commandement du Régiment. 
 

 
Par ordre du GQG n°1335 en date du 4 novembre 1918, le 

Général Commandant en Chef les Armées Françaises a décidé 
que les unités ci-dessous ont droit au port de la Fourragère aux 
couleurs de la Médaille Militaire : 

  44ème Régiment dʼinf. 
  60ème     -id- 

    47ème Régt dʼArtillerie.  
  

  
48 - 57.......Décorations. Citations à lʼordre de la 4ème Armée : 
 

(49) - 58    
M.Orcel, Pierre, Joseph, Chef de Bton  (3ème) 44ème RI 

« Le 25 septembre 1918, chargé de prendre avec son 
bataillon deux tranchées fortement organisées, a conquis de haute 
lutte tous les objectifs qui lui  avaient été assignés et pris plus de 
120 prisonniers, 18 canons, 75 mitrailleuses et 4 minenwerfer. Le 4 
octobre, a donné une nouvelle fois la preuve de son merveilleux 
entrain et de son coup dʼœil en enlevant deux tranchées et parant 
à temps à une situation devenue critique. 

 
 
17 novembre 1918 
Le Régt part à 11 heures et sʼinstalle pour la nuit : 
  1er bataillon    :  St Hilaire-le-Petit 
EM - CHR- 2ème et 3ème B.   :  dans les anciens abris allemands de St Souplet. 
  
18 novembre 1918 
Le Régt part à 8 h 30, fait une halte entre 11 heures et 13 heures et sʼinstalle vers 15 

heures ; 
EM –CHR – 2ème et 3ème B. :  Ferme de Bouy  

                             1er B.               :  Camp Farman (Mourmelon) 
.....Mutations et affectations. 
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20 novembre 1918 ....Mutation 
 
22 novembre 1918   49 - 58 
La 10ème Cie (Lt Teissandier) est détachée du bataillon à Saint-Hilaire du-Temple. 
Mission : Rôle de police. Diriger les prisonniers et rapatriés dʼAllemagne. 
 
24 novembre 1918. ....Mutation. 
26 novembre 1918  
Renfort : le Rgt reçoit un renfort de 100 hommes du CID. 
27 novembre 1918  ....Décoration. 
28 novembre 1918  .....Nomination. 
29 novembre 1918 
Le Colonel rentrant de permission prend le commandement du Régiment. 
Le Chef de bataillon Arlabosse qui commandait provisoirement le Régt  reprend 

le commandement du 2ème Bat. 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 


